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Lapièce dans laquelle venait
de pénétrer Georges de Fres-

nières était une sorte de ro-

tonde, située dans une tou-

relle du château. La fenétre

était fermée dune de ces

épaisses grilles treillagées que
l’on voit encore aux ouvertures

des anciennes constructions et
qui lui donnait l'aspect d'une
véritable prison. Le jeune avo-

cat, fut pris, se voyant enfer-

mé, d'un serrement de cœur
inexplicable. Il fut aussitôt
arraché à ses réflexions parle
bruit qui se faisait dans la
chambre. I1 y avait des piétine-
ments et comme les sons d'une
lutte, puis des éclats de voix
parvenaient jusqu’à lui. I
prêta l’oreilla.
—Je vous dis madame,

criait un organe rude, qu'il y
avait quelqu'unici, avec vous!
—Je vous jure, mon ami !
—Pourquoi ne veniez-vous

pas à ma rencontre?
—Je n'avais pas entendu. Je

sommeillais à demi. Je suis
souffrante, affaissée. Ayez
pitié de moi!
Le mari reprit, mordant,

cruel:
Je savais bien que je vous

surprendrais!
—Surce que j'ai de plus

cher | protesta-t-elle.
—Laissez-moi passer !
Le bruit des pas se rappro-

chait. Georges devina que le
mari venait vers sa cachette.
Qu'allait-il faire ? Il prit vive-
ment son parti. ll allait tout
dire, tout avouer. Il ne pou-
vait pas rester dans cette si-
tuation fausse. Il attendit.
Dans la chambre maintenant
ily avait comme «les efforts.
les craquements, les froisse-
ments d’étoffes d’une lutte, qui
dominait par intervalle un
cri affolé de femme effrayte.
—Je vous dis, reprit l’o

mâle, qu’il y à quelqu'un là!
~Mais non, mon ami. Sur

la tête de ma mère !
—Pourquoi ne me laissex-

vous pas entrer !

ne
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—Ce serait douter de ma
parole, me faire une injure
que je ne vous pardonnerai
jamais.

I’homme eut nn ricanement.
- C'est vrai, je ne veux pas

vous insulter. Nous nous
voyons si peu.

Georges entendit comme un
soupir de soulagement. I
respira à son tour. mais à ce
moment une idée étrange
venait de naître en lui. Il se
figurait avoir entendu quelque
part ce timbre de voix. L’into-
nation était grossie, mais le
fond même de l’organe l’avait
frappé. Après tout il pouvait
avoir rencontré le comte de
Crémona dans l’aris et l’avoir
entendu parler sans savoir que
Gétait lui On se trouve si
souvent en relation d’un mo-
ment avec des gens dont on ne
sait, et dont on ne saura ja-
mais le nom! La discussion
semblait avoir cessé, mais une
phrase qui parvint jusqu'au
jeune avocat le fit tressaillir
dans toutes ses moelles.
— Je n’ouvrirai pas le cahi-

net, «dit l’homme par respoct
pour vous, nutis je ferai ce qu'a
fait un homme de ma nation,
qui avait des doutes comme
moi. Je le ferat murer!

Georges entendit un cri
d'effroi et faillit crier lui-ménie.
—Vous voyez bien, reprit le

mari, que vous avez peur,
qu’il y a quelqu’un!

l'avocat allait frapper à la
porte, se montrer quand une
voix de la femme, lui parvint
par les interstices de la porte.

-Ne bougez pas! ne crai-
vnez rien ! je vous sauverai !

Puis il w'entendit plus rien.
Le inari semblait sorti. ainsi
que lu comtesse. (Georges |
avait «des frissons par tout le
corps. Une sueur froide Tinon-
clait. Dans quel guépier Ctait-
il venu se fourrer la ¢ 11 pensa
à Claire, à son amour, il lui
sembla tout à coup que la

flamme de cet amour qui échai-

rait toute sa vie venait de s'-

teindre. 11 avait peur. Le si-
lence qui sétait fait subite-

ment, l'effrayait plus queles
cris qui venaient de frapper
ses oreilles.

11 alla vers la fenêtre. À

travers les barreaux, il vit les

ravons du soleil, qui avaient
réussi percer les nuages et

qui tombaient en nappes d'or
sur le sommet des arbres qui

verdoyaient. Des alouettes
montaient avec des zigzags
ailes dans le ciel. Puis revint
a la porte et essaya delouvrir.
Elle ne bougea pas. Elle était
fermé extérieurement. llre-

vintdanslapièce ets’asgit. Com-
bien de temps allait-il rester
là? Son inquiétude était deve-
nu de l'anxiété. Une heure se
passa puis deux. Personne ne
venait le délivrer. Toute la
maison semblait morte. Un si-
lence sourd l’entourait.

Toutefois l’espérance ne
l’avait pas abandonné encore.
Il se disait que était impos-
sible que la comtesse Toubliat
Ia, Elle avait da chercher à
éloigner son mari ct elle vien-
drait le délivrer dès qu’elle
aurait un moment deliberté. Ce
qui le tourmentait le plus pour
le moment c'était la faim, il

était parti à jeun et il seutait
son estomac le tirailler terri-
blement. Il devait être l'heure
du déjeuner.
A ce moment, un bruit à la

fenétre attira son attention,
(était comme le froissoment
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de quelque chose le long du
mur. I y courut. Il vit un pa-
nier se balancer en rasant les
barreaux commes’il descendait
du toit. Il sen empara, et
comme il no pouvait pas le
faire entrer par le grillage trop
étroit, il prit an à unles objets
qu'ilcontenait. Ilytrouvad’abord
un billet de la comtesse, lui re-
commandant de manger avec
appétit et d’être sans inquié-
tude. Son mari devait partir le
soir même. Sa colère semblait
apaisée et il ne songeait plus
au cabinet. Il les verrait par-
tir tous les deux envoiture,
mais il ne devait pas en conce-
voir de crainte. lle allait seu-
lement le conduire à La Fore
et elle reviendrait aussitôt.
Avee ce billet, le panier conte-
nait tout ce qu’il fallait pour
un copieux déjeuner.

Georges de Fresnières ins-
talla une table tant bien que
mal et mangea.
prendre patience, il se mit à
relire les papiers qu’il avait :
dans sa serviette, Havait quel-
ques cigares. Iles fuma coup
sur coup, bien qu'il ne fat pas
un grand fumeur. Comme
nuit commençait à tomber, il
s'installa à la fenétre et adimira ,
le paysage environnant. Il était
rassure maintenant ot
plus d'appréhensions. Li nuit
venue. il serait délivre et pour-

rait reprendre le chemin de

Paris.
H faisait presque

soleil était

portail. avec un grincement si-
histre, tourna sur cons,
Une voiture entra dans la cour.
C'était sans doute la voiture
annoncée. Le mari allait partir
HI serait Fhre : En ehot, à} vit
bientôt deux ombres se mou-

voir. une ombre masculine et
une ombre féniinine, dont il lui

Lenuit.

sus

| était impossible de distinguer
lex traits, car il les
plutôt qu'il ne les apercevait.
I entendit nn claquement de
fouet, un battement de fer de
cheval, deux où trois hennisse-
ments, pour un roulement ra-
pide. Le véhicule venait de
s'éloigner. Le portail se _refer-
ma. Georges n'avait plus sans
doute que quelque instants à
atteudre, Il prit patience. I
n'avait plus rien à fumer. il
n'avait plus de lumiere. 1 ne
pouvait plus rien voir dans la
campagne, ensevelie dans une
ombre profonde. IL chercha les
restes de son déjeuner et mun-

gea, Une heure se passa, puis
deux, puis trois, puis toute la

. . . i

nuit. La voiture n’était pas
revenue et il attendait tou!
Jours.

Alors seulement, une grande
terreur le prit. Il avait été eru-
ellement trompé, trahi. Dans
quel but ? Quel ennemi ? Il
pensa aussitôt à Roustan. Cette
voix qu’il avait era reconnai-
tre. Puis il l'avait aperçule mat|
tin dans le mème train. Ah le
misérable ! I! commença à re-
douter tous les malheurs et il
se jeta sur sonlit avec des lar-
mes d'angoisse dans les veux,
mordant de rage son oreiller et

ses draps. Qu'allait devenir
Claire et la reverrait-il jamais ¢

À continuer.
eeME ES TES

S. St.JEAN
FERBLANTIER-PLOMBEUR

No. 257, Ruo Principale, Hull

Ouvrage de commande une zpécialité.

Réparations du toutus sortes exécutées
avcc suin et promptitude,

PRIX MODERES,
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Une maison dans le centre de ln
ville. Bon poate de commerce avec un
stock de Groceries. L'acheteur pourra
acheter In waison avec ou sans le stock
S'adresser au bureau du Spectatour.
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MALLES FERMETURE

CAsTa eaea
I

Ottawa..... ... Lo 19200 4 15. 7 00

Montréal... | 555 |

C.P.R....... ...... 555

Gatineau Le 74

ARRIVEE

| AM, AM. EM. i’. M.

OlUawa..……….…. TO les 134 530,

CPR. nu VBCL

Gatiigeau. o.oo. oo... Ce een à 415  Les lettres destinées à l'unrecistremeux
15 minutes ;

| avant la clotute des malles précédentes.
Heure du bureau: de Saone, à = pon, !

Mandat- sur la Posts et la Danque
* d'Eparque, de V'agun. à 4 pan.

L doivent être mises à la Poste

| Buraau de Poste Mull | Maitre de Poste
! Mai 1859 y

; JH KERR. |

|
Bareur de Paste Ayer

ARRIVEE et DEPART des MALLES |

ARRIV ERR

Beurre en tinette par Ib U 23 à 0 25
Beurre en moule * U 32 à OU 25
Fromage “ v 11 à O 15
Œ'ufs par douzaine... VU 12 a LU 14

LARD:

Lard pré. par 190 livres S OU à S 50
Steak de lard par livre. O 12 à U 13
Côtelettes se U 12 à U 13

Jiunbon “ O12 auld

Lard ordinaire + U 1U 4 U 13

GRAIN :

Féves, par aninet 1. al 25 à 1 90

Fois . Gun 70
Barley LL SU à GO

Avoine MET 15

Blé 65 à TD

Blé daut'e py allo

VIANDES

Bout par [OO dhs LLL U QU a 0 O6

Steak de fard par are 0 12 a 0 15

Rôti de lreuf US à 0 4n

Boutlli de haut U 6 à070

Mouton US uv lu

Veau . DG oa uo

POISSONS -

Truite par lie su 15 ut te

1 Poisson blone + Oo to ua ue 1%:

Saunier Le D 2 n°050

Morue ob 5, a 4 tb

f Haddock CU uD

LEGUMES :

Piutate- par se à tu a © 50

; Celert par douz 004090

| Navets pur pinot. 10009 25 un nn

Carottes par e Ty y OO 40

Chou par douze 9275 u 050
tn Pts que 2... OS} ; +

Miel par hove ooo 520 oO 21

Ponies peor bail... | 060 2 2 7AM. PM.

J'Otawa ct lux.

tous l< jours, dimaaches on

COUPLES. eee L0G ou-

|
De Heyworth, Bardley. |

Ouslow. Baistol, Portage du |

Fort, les dimanches caceptés 1050 |

|

FERMETURE ,‘

AM, PM

Pour Ottawa ot Hull, tous"
les jours, dimanches exeeptés 16 03 00°

|
Pour Heyworth, Fardley,

Onslow, Bristol ot Portaze du
Fort, tous les jours, dimanche
exeepté Loacces 500 |

|
ea - |

Les lettres destinées à lenrécistre
ment doivent être mises à la poste 15

, minutes avant la clôture des malles
, précédentes.
: Heures du Bureau, de NS a. m. à 9 pon

Mandats sur la poste et Lu Banque
d'Epargnes de 9 a. mi. à 4 p. m.

J. RO WOODS,

Bureau de de Poste} Maitre de Poste. !
Aylmer Mai 1889. §

 

“Abonnes de Campagne

Que les abonnes de Cam-
pagnes s’en souviennent,
notre journal ne coute
qu’une piastre par annoce
et parait doux fois par se-
mains.

| A VENDRE
| Un coffre-fort (safc), à bon marché.
| N'adresser 4 N. Pagé, No, 154 rue Prin-
cipale.
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; À LOUER
Dans le lock Monck ( ancien block

Poulin) rue Principale.
S'adresser à N. Payé No 154, rue

Trois Magasins et Logemonts :

A. J

| Prinoipale.

GRAND SPECIALITE dan
Sorges Francaises, Tricots

 agrée

REVUE HEBDOMADAIRE

Les Marches de Hull ot d'Ottawa

20Ju1LLET, 1889.

FARINE:

Double ext. baril......... 6 35 à G 50
Extra 6 La neance 6 60 i 6 70

PRODUITS DE LA FERME:

Joseph Coie

CHAPELIER

No. 114, Rue Rideau,
OIE AWA

T. St. JEAN
Marchand et Fabricants de

CHAUSSURES

No. 64 Rue Britannia, Coin de la Rue
Albert et 116 Rue Principale.

Bloc Filteau.

Toujours en mains un assortitient très
complet de Chaussures pour Hommes, |

x . ~ \ .

Femmes et Fotants a tres bon mare.

RIBOUT,
Tailleur,

128 Rue Principale, Hull
Habillements faits a facon, Coupe

carantie. Couture de Lope else,

PRIN MoDER ES

Nottoyage ot Rovarage fait
promptemont et a bas prix.

Aux Pharmacteus

Le No. 164 du bles en pierre Monek
esta lower, Grand avantares pour un
pharmacien. Sadresser au bureau du
Journal,

Impressions de Ville
Notre département d'Im,ronsions de

ville Jehe; cat den cieux morst Ce. Nous
pourrons exéeater toux lex travaux, des
puis les plus sisaplen jusqu'aux plus
compliqués à de» prix rninonnables €
sous le plus court d'étai.

L'ADMINISTRATION.

 

J. B. BRSSETTE
Be 34 Rae Wellugionbludl

A t.mjesra à vendre des
soubls verte rt on ennmes, bat -
M oamtoce, PU.BINCN, PRC,
res oranges, ciérons, à. »
de Janlins, cte. Venca à air :

  

UN AN 82 ET$l

Magasin dubonMarche
NO. 100 RUE PRINCIPALE, HULL

Ancien Magasin de E. J. Faulkuer

MARCHANDISES SSCRES ot NOUVEAUTES
Pour les Dames.

TWEEDS, CHAPEAUX ET ARTICLES DE
FANTAISIES POUR MESSIEURS

Habillements faits sur eommande.
Hardes faites, Ete., Ete.

& bon Marche, Ua seal pri, Argent comptant

G. LAFOND,
; No. 100 Rue Principale. Hull, vis-a-

vis l’eslise Anglaise.

A. COUTURE
HORLOGER ET BIJOUTIER

NO. 96 RUE MAIN, HULL, P. Q.
à Ju viens de recevoir le plus grand choix
© montres en or ct eu argent, Joncs,
Biues et Bijouteries de toutes sortes.
Lunettes et Lorgnons,

Toutes les commandes sont cxécutées
à court délai. Ouvrage garanti. Prix moderes.

Une visite est sollicitée,

| A. COUTUILE.

J. A. VIAU
darchandises Seches, d'Esageet de Fantaisies

NO. 108 RUE PRINCIPALE, HULL
J invite <pécialement les dames à veurr

L'exatniter mon assortiment qui eat le plus
; couplet et des mivux choisis,

N'oubliez pas l'adresse

J. A.V IAT
i No. 105 Rue Principale, Hull.
i N. B. -Assortiment considérable

Papis et Prelarts,
du 
 

er de MarbreeGranit d'Otto
JW, McDonald, Prop
| ~ .
| Fabricant ot Marchand do
i

MARBRE ET GRANIT
Monuaent. Epitaphes, Fatourages

| de lots de Cinetieres, Ete., Ete.
COIN DES RUES

WELLINGTON ET SPARK,
OTTAWA, Ont.-- :

P.E. GARON & FRERES
! IMPORTATEUR DE

Marchandises le Nouveautes,
(Eltapes et de Fantaisies,
Tweeds, Serges, Draps ot Cha-

 Poaux. Habillomentfaits sur com-

 

!

aCMESACS.

| Un départ ment de Modes est attaclis
VU Lissasin sous la direction des

Dile. CARON

A bon Marche. - - Vence Voir.

Diegantes Chambres Dental : Bul -
Dr. B. S. Stackhouse

CHIRURGIEN DENDISTE -
Bloe Goyette Rue Principale, vis-avis le bureau de Poste)

IKuts remplacées d’après un Ryatèmetout-à-fait nouveau, 13 minutes aprèsl'vatraction des dents naturelles. Pas dedouleurs. Gaz, chloroforme où éther ad-
Ministres,
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 ———tres

Librairie Lapierre
COIN DES RUES MAIN ET DUKE "|

Toujours eu main tout co qu'bn peat
désirer en livres, paprterie ct ebjets de
bureau,

Spécialités: Encadrement, Tapissurie,
Rileaux à resort. Travaux faits rapides
mnt, }

Dépôt des Journaux de

Quebec, Montreal et Ottawa.
Une Visite ost Sollicitée, 

9 leslignes suivantes : Twasia
Venitions Francais, Hardes fait

Hommes ot Enfants, Chapeaux de toutes Valises, sacs de Voyages, oto. Ia tout an plus bas prix. Uno visito s'il vous plait.pour ts, Chapea Espoces,
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ARTKLES DE MERCERIE

 

CRAHAM
ETCIE,

RUBANS

GANTS

DENTELLES
BAS

CORSETS

 

Bryson, Graham & Cie,
146, 148, 150, 152 et 154 Rue

Sparks, Ottawa,

Employez seulementie fil Clapperton,
le meilleur, chez Bryson, Graham & Cie
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LE DROIT DE VOTE

Cette importante question du

   

 

soulevées de nus jours Et le peu-

ple sera indubitablement par là, La
clanee dirégrante dans la nociété.
Nous croyons indispensable, pour

compléter les quelques remarques

que nous venons de faire, de repro-

duire les extraits suivants de la
lottre de Mur. Freppel aux électeurs
français :

lo Le vote n'est puint un acte in-
ditférent.

| “On a beuu dire que l'exerc'ce du
droit de suffrage appartient à l’ordre
civil et politique, il n'en constitue pas

conscience chrétienne et ne saurait, à
aucuntitre, être traité d'inlittérent au
regard de la loi divine.
appellerait indifférent un acte qui aura
pour effet de sauvegarder ou de mettre
en péril les intérêts matériels, rebigi-
eux ct moraux d'une commune, dune

; province, d'un pays tout entier’
 

Ze L'élocteur et re-pousable.

“T'électeur est responsable des votes
de Vélu dans la miesur< où if pouveut

“les prévoir: er, devoir de

; s'éclairer au prédable, de ne donner

i su confiance qua bon escient et de
prendre à cet égard les informations

; HCVESNAIres.

PONne les a pas prises, it s'est rendu
coupable de négligence en matiére
grave cet si, les avant prises if aen a
pas tenu compte, la chargé si conse
ence d'un poids lourd. ”

c'était son

3o Un vote mauvais est irréparable:

“Comment revenir sur un vote? Le

mal est fait, et sans espoir de retour.

| On a beau se vassurer par la

¢

. cours.des

perspee

tive d'une élection future, où be repens

tir sera suivi de meilleures résolutions

cn attendant, le mal auquel on asi

bnprudeumnent participé, suive

lois détestables

soit

seront

; Votées, des lois contraires aux droits de
Cla famille et de Plgise. et sur es
aguelles i sera ditheile de revenir,

droit de vote est depuis quelques

temps à l'ordre du jour. Tons les

journaux frauçais et catholiques de

Québec s'en sont occupes: et, avec

quelques faibles commentaires, ils

ont cit“ uneadmirable lettre pasto-

ralequ: Mgr Freppel, l'héroïque dé-
fenseur des droits catholiques a la

chambre français, vient d'adresser

aux électeurseatholiques de France

C'est une magistrale leçon, qui n

d'autant plus d'importance que le
droit de voter est trop souvent

méconnu par le peuple. Mais pour

que tout le mon-le comprenne hien

ses devoirs et ses oblizations, il est

nécessair: que ce «lroit lui soit ex-
pliqué. Dus notre

province de Québec, on le clergt

jouit d’une si grande influence, il

lui est facile d'instruire avec fruit

le peuple, sur ces questions dél-
cates, tout comme Mur Froppel la

fait dernièrement en France. Si

tous les inandat.uires «lu peuple, les

députts aux Communes et ala
Chambre locale, ct apres ceux-ci,

les mires, les conuséillers ot tous

es personnages importants de nos

arvisses, de nus villages et de nos

“ villes, st toutes ces personnes, dans

les relations officielles et privées
qu'elles entretiennent avec le peuple
lui expliquaient ct lui faisaient|
couprendre le vrai sens du droit
de suffrage, LAué sur l'enscigne-
ment catholique, nous verrions

peut-être, le moral de l'électorat,

s'élever ass-z pour exciter notre
juste admiration. OH faut hicu
l'avouer, le peuple s'est parfois trop
engoné du “yuvlques häbleurs, qui

ont étudié, comme un mécanisme, les

graudsetfetsde l'art oratuire,et qui ne

ven servent pas toujours pour la

bonne cause. Bien instruit sur ses

droits et ses dévoirs, connaissant

enfin l'importance de sun droit de

son vote, qu'il sera obligé en cous

cience d’excreer, Je peuple deman-

dera avant tout, des principes à

ceux qui viendrunt discuter devant

catholique

!

1

puree qu'on y verra autant de faits

accomplis.

to L'abateution ne dévage pas la

+ Beaucoup sincuinent

qu'en Sabstenant de prendre part aus

élections, ils déclinent ainsi

pèee de responsabilité. Erreur mani

feste M y a deux numnières de coopérer

au choix de représentants indigues
voter peur eux ou <ussurer leur saucers

par abstention |

conscience,

toute es

* C'est un principe de morale

chacun est tenu de concourir

général, dans la

Quiconque Jv
devoir et

mal triomphe par suite de votre née

gence à le combattre. quand il y ae
poir de le vaincre, nous en

la faute et Dieu nous en

compte.

que

au bien
; .

BEesuie aro os tore -

refuse manque à son

charge sa consciauee, Side

porterons

demandera

“ N'abstenir en pareil cas, se tenir à

l'écart, c'est le fait d'un honmne nu

éclairé <nr ses obligations où peu sou
cieux dedes remplir. TE n'y a pas de

distance qui doive nous aréter, ni

d'affaire qui puisse nous retenir,
losquil s'agit d'un aete css in
portant.

_ Co

A propos de la montre en or

L'lyfmer Times à publié depuis
quelques SCHIAÏDES, plusieurs cor-

respondances condamnant la majo-

membres du conseil derité des

ln Mot

MN E

comté à propos du den de

tre d'or de s150,aflet à

Cornuer. préfet du comte.

A propos de ce don de la montre

en question, fait par la majorits des
membres du conseil de comté. nous

croyons devoir publier la motion| !

|
i

i vices rendus au comté durant ces

|

|
1

|
i DESJARDINS et A BERNARD, + tourné en France, enchanté de son

| voyage.bai, ben graudes questions politique |

A. PERROTON,62 et 64 Rue M
‘“ +

suivante passée à la session du 12

mars dernier ‘

“ Proposé par le conseiller JA
Beihler, secondé qur le conseiller
Fortin :

“ Que le secrétaire-trésorier de

ce conseil soit et est par les présen-

tes, obligé de donnercent cinquante
piastres (R150)à un comité composé

de MM. les conseillers CL, Parker,

N. Chéné et Luke Heney et que ces

messieurs emploient cet argent à.

acheter une montre en or où autre

objet convenable pour son honneur

le préfet en reconnaissance des ser-

trois dernières années, à titre de

récompense ef indemnité pour ses

services ct dépenses, et que la ion-
tre lui nvit présentée à la prochaine !
sæesemblée,  Adoptés.

Ont voté contre : les cunseillors

C. B. MAJOR, H, CHÉNÉ, D.

—Aea

tete enteeecon mementree

moins un acte moral qui relève de Le.

Fh quoi! on

LA COCCINELL

Elle mo dit : Quelque chuse
Me tourmente. Ft j'aperçus
Non out de neige, ot, dessus,
Un petit inscete ruse.

J'aurais «dû, mais, sage ou fou,
À size ans ou est farouche,—
Voir le baiser sur sa bouche
Plus «ue l'insecte À son cou.

On eût dit un coquillage ;
Dus rose et taché de noir.
Les fauvettos pour nous voir
Ne penchaient dans le feuillage. 
Na bouche fraîche était là ;
Je me courbai sur 1a belle,
St je pris La coccinelle:
Mais le baiser s'envola.

Fils anprends comine one

[rente]
Pit Vinsecte da ciel bleu,

[os Bites sont au bon Picea,

Mais Li bétise est a l'honnne.

Vicren Hivo

NOTES AU CRAYON
i

On se propose d'élever Une statue

à l'ex-prenier ministre du Manito-
ba. Thon. Norquay, mnort dernière-
ent,

+ +

Un collège de musique sera bien-
tôt étaldi à Ottav ui. THHITE
au collège de musique de Loadres
cn Ancrteterre.

1
ts sel

*

- +

L'annexion de Lu mnunicipaite de
St. Sauveur à Lu ville de Quéthec,

ext maintenant rerardée cone au

fait bientôt accompli.
x,

Lanlessadeur  d'AMlemagne en
Îtalte, dans une and'ence que lui à

don be le Nt. propos ao panel à I. Ci

X Tir al tog o

quitter Rone

Bismark den gr

*
* *

Iva depuis quelques nroïis, bien

des Sines manifest. he Suerte en

Europe. Une nerve entre la France
avec italie ct lAlbanagne vavait
mente,

*

* %

La France notfort an Pave un res

tuve chez cle mais Ton Nali oo
déchire cette offre, disant quil nu

Vonkait pas étre eanse de ti guerre
entre la France Plealicpovqui por-
sonnellement. il tut Lien dispos

2°

Le Pape norton levèque de

FoonMoe Fava be
CL 1 _ .
“sen, «pie an

Grenoble en
patrisretat le

toujours ct ocetines, jusquie, par
un prolat Italien.

+
«+

Le gouvernesrnit fédératn secor-

dear promiter shchment du Connee- *
ticut. la perniis don de venir visiter
Montréal au mois d'Ottohre puo-

chain,

+
. *

Boul zor ont choy par tous les

ores de PAncdeterre, Lord

Adolph Climrehill a donné un diner
en son honneur, mercredi dernier,
Le prince de Galles et Polite de la

soëléts anglaise y assi<taient,
*

* *

Fun

Les Canadiens Français des Etats
Unis comptent partai eux deux vé-
térans de Li cuerre di IS12 sur qua-
tre qui existent encore là. Ce sont:
Louis Faucher, d'Axtel et Joseph

Ivon, de East Saginaw.

+
* +

Mme MeGiale, veuve de Henri
Metide qui fat tué dans une guerre
civile, aux Etats, à reçu une pension
du gouvernement américain. Il lui
4 éte accordé R300 ot elle
512 par mois, st vie durant.

+

..

Le nouveau chemin de fer Vau-
dreuil et Prescott passera par Co-
mo, Hudson, Grande Montée, Ri-

“ gaud, Saint-Fugène, Vankleek Hill,
dawkesbury, Plantagenet, L'Ori-

gnal, CaledouiaSprings, Alfred, Clu- ;
rence Creek, Sarsticld, Cumberland
ct Green's Creek.

. iM. E Reclus, célibre géographe
; français, qui s'est fait une réputa-!
tion Européenne r ses savants
travaux, a fait «lernièrement sa pre-

: Inière visite au Canada, Tl est re-

| en route pour Chelsea.

Le gouvernement d'Ontario afeit
| un don de $20G à la wocidté litté-
| raire de St-Patrice d'Ottawa.

x

On dit que M. l'abbé Ouellet de
(St Hyacinthe, sora le vice recteur
{ de l’Université Laval à Montréal.

| A
i Unedépéche de Londres, reçue à
: Quéhee, annonce que le conseil Privé
| n vendu jugement en faveur du R.
PP. Paradis dans sa cause célèbre
: contre les MM. Gilmour, marchands
| de bois.

| Les droits des colons sout
“contirrrés. Il était t mps.

enfin

rw
-

4

ment à LuChow, vie de Chine a

detrult S700 moaisons d'habitations:
plus de 1200 personnes ont péri dans
les alatemies, et 400 ont été tuées.

Pres de 170.000 sont sans ahris,

{souifeent de toutes sorts de prive-

, Uons quien font mourir des centati-

sent des secours à ces rutlheureuses

victimes

+
1 *

Lencvicr qa a servioast Peres de

a Confédération. confe-

veuve tenue à Queliee sous la prési-
dence de fon Etienne Pasval

Poché en Ess-£avaitote prsenté à

si Étienne Apres le conférence :

cest cette précieuse r dique, aujour-
chui la troprict* de Sa Grandeur
Monseigneur Farchevèque, Tache
qui servir à la <enature dé

cots duprentier concile pros mcd

de Saint Donifaec.

if as de Ii

si

,
(Hes

 

SOUMISSEGNS

Votet Lu disto des soumissions cn
Vanves ne counted des
fair la cousorture des étaux Ne -

M. Prud horime, <onmission du
Carre . . Cy een Lo

“Pan Ca ar soutiennent. hed
Moe rand <nnission 1000

Msn couvre. 1.250
MoS ini
Main duuvre, 1.77
M Levoëhoi sourit sion, Soi
Nain denn ve 1,50

{certe des neLa fait une ex

ste Meurianatess en accordant de

costa de + ours à M Drow
Bonne, ad can eet oe dde premier

1
ili,

-* >

Li BANSIN PU LIEVRE

Le Bassin du Lica re, et un oli I

ti village, qui est entré dan- une voie Connaitre tout d'atiorel à quel tient !
de propos, grâce n cesprit d'entreprise
de queaques Unsne ss distrne rés vi
toy

,- y. .
Ue ese à lie pe

lis,

net Cope

Uruite sous initiative policiogse et pr
‘rrotique de MG. A Dugald, seconds
fortement par un couté de gens éclai-
res que nous rotnmnons plus has Le
se en boiset peinturée, est bâtie en

Station de Buekineham
come ure su pieds de longueur sar 55

; Tave dela

Un incendie, qui a éclaté reeem- :

nes par jour, Les autorités fournis;

nuarehes pour .

    

Allons n Vintou.

—M. l'abbé Ferreri invite tous los
citoyens de Hull à profiter de l’excur-
sion à Len marché mardi et mercredi à
Vinten, comté de Pontiac. Plus de
81000 serunt donnés en prix au pique-
nique* Lu fête durera deux jours.
Prix du passage aller et retour $1.50.
—ee

AGRICUITURE.

Comservation du fo's

Il ne faut pas l'oublier, le fanage
est une des opérations les plus im-
portantes, car c'est de la manière
dont elle est pratiquée que dépend
La bonne conservation des fourrages
ct par conséquent lu bonne nourri-
ture des bestiaux.

| Aussitôt que le foin a acquis ce
detié de dessication quel'expérience

; ous fait connaître comme le plus
| convenable à sa conservation, on
| procède immédiatement à l'engage-
ment du fourrage OU à sa mise en
"meule, Ce sont en effet les deux
} moules le conservation auxquels on
il Tetours.

En Canada, notre hiver rigoureux
{commande ln construction de bâtis-
ses destinées à logerles animaux de
Le ferme, pendant les six ou sept
mois que la neige couvre les pâtu-
bare les denies et les étables
quif nous faut éditier ne sont néan-
moins qu'une partie de tout un Sys-

tee de constructions auxquelles

Titres dontions ju

 

t

les Ternes, contiennent à part le lo-
“Soment destiné aux animaux, l'espa-
ce nécessaire au doyement du grain
et da fora

Toutes les cranes sont ais cons
; traites, et généralement cles sont
; AsseZ spacieuses pour recevoir  tou-
‘tes des révoltes, lus racines excep-
; Lives.

Lov conservation du toin en grange
«-t done | mode fe plas aéndrale-

went adorn ter il HVA pr prement
juin, ue «bris les annees Jalen

dance où 11 faithe et pair néeessits,
rade eusaracthon cesleçon ru -

Cap EN tons ru rie fourrage
Nour. truterons done dans et

rrande (ten nettes, chacun
Vaint se trouver anns la niecessit “de .
SECOa ce cannes on el
que Ce ps tout 3
avt ete puise ui Conner
ture

tu
io"

vith Ta
Le

coavan-

En granges

On V conserve le foin sous trois | fe siege principal de la dite couper
formes dut rentes cunie sert bueité de Montreal dans la

" - . 1 ; * “ D qeAvant d'en parler or de choisip ; dite province,
celle qui convient le mieux, faisons | Le montant de son fonds capital

; 5ora de 230000, Le nombre des ae

la one conservation du fob,
Le point important, cest que de

foin soit bien test partent erale- ©
nent quon ue laisse aucun vide,

d'air.

sal n'y a prin de vides dans ln

nom de granges.
v . “ +

Nos granges, til y en à sur toutes |

i

, t

Us nc Tes
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Vinton, cemte de Pontiac

Première excursion organisée par M.
l'ahblx: Ferrerie, pour aider à la cous
truction d'une église catholique, de
Vinton MARDI ET MERCREDI,

30 et 31 JUILLET
Par le chemin de fer du Pacitique et

lu nouvelle ligne du Pontiac.

Ily aurs un Grand Pique-Nique,
jeux, courses, sauts, discours, musique,
course en chaloupes, en yatch, en ca-
not, à la nage.

Grandes courses au trot
La fête durera 2 jours, lus billets de

passage sont bons pour 2 jours. Prix
£1.50 aller et retour. Départ à 7 hrs.
du matin, de retour le même soir à 10
hrs, où lo lendemain à ls même heure,
Le corps de musique “ La Lyre Ca-

nadienne ” d'Ottawa necompagners les
excursionnistes.

 

 

Ex parle présent donué que les
soussignés  demanderont à Son

Honneur le Lieuténant-Gouverneur en
Conseil, des Lettres patentes pour se

| constituer eu-mêmes et d'autres en
i Compagnie de Chemin de fer d'après
cles dispositions de l’Acte de cette Pro-
| vince 32 Victoria, Chap. 42, sous le
nom de “LA COMPAGNIE DE
| CHEMIN DE FER DES PHOS.
; PHATES DE TEMPLETON ” (The
| Templeton Phosphate Railway Com-
| pany).

| Le but pour lequel on demande cette
incorporation est la Construction d’un
chemin de fer ayant son point de dé-
part à la viviere Ottawa dans ln dite
provinee à où pres du village de East

: Templéton dans le township de Tem-
pleten, vents d'Ottawa, dans la dite

,Ç provinee, atlant aa nord Jusqu'au Gore

 

  

!

i du dit texn-hip ‘usquà une distance
CL . Le d'environ 15 miles, et aussi pour consarticie de da cos Hation Hifoin en 42 |

jr a1- €

truire Une ligne de chemin de fer d’un
point sur le chemin de fer ci-dessus
mentionne at Sie où Jee rang du
dit toxaship de Toupleion près des
movie de Perkins Perkin. Mills) cu

Dalldans une direction ouest vers un
"point dans Je township de Wakefield,
“une distance d'environ 15 milles,

| tions sert de Joo) er le molitant
| chaque action 250.

Le< noms des Hequérants, lesquels
seront les premiers directeurs de la

Loue fus CL; Compagnie, sont l'Honorable Alexan-savtout quil ay ait pas de courent der WC Ogilvie, sénateur: Raymond
Protontaine, M. PL avocat : ÂAzro. I,
Chatfee, gentilhomme, tous de la cité

brusse. si l'air ne peut y pénétrer, le | de Montréal : Hugh MeMillan, M. P,
foin pourra peut-être fermenter,
siter, s'cchatttièr a devenir brun mais |

de Rigaud dans le comté de Vaudreuil
dans tu dite Province, gentilhomme:

de burgeur, Le clocher à V0 pieds de Une Senlhtomera pus. ni ne moi Louis No Champagne, avocat, de la
hauteur,

Pour venir en aide A la construction
dee cette ddises M. Duval avait organi-
sé Un bazar, qui devait se terminer par
une grande of ce dramatique et masi
«de, donnés par les amateurs de Pago

neuuville,

A cette occasion, 1) v eut une exeur-
ston d'Ottawa et de Hull ACCOMpAgTIÉE
du corps de musique de St-dean-Bap-
ti-te, Nous avons dejà parlé du succes
de cette excursion. Le bazar a rajpror-
RTH, Les tables dut bazar étaient
tenues parles dunes —dvantes, La ere
par Mde GA, Dugal, Fhahilé et de

La 2ème

Se par

des rafrai-

par Mde C.

vouée présidente du bazar
par Mme. J.B. Boileau : la
Mde, E. Daoust. La table

chissements était tenue
 Lavose. MM. Larocque et Desormaux
i tenaient lu roue de fortune.

Le comité formé pour cette digne
entreprise, a voted des remerciements à
toutes les personnes qui out bien voulu

| s'occuper du sucebs du bazar, et spdein-
recevra | lement aux Delle Fihnan, Daoust ete.

Un prêtre ira résider au Bassin du
Lièvre, vers le ler Août, époque tixce
pour la bénédiction du nouveau temple.

Mgr. l'Archevèque, il y aura une
soirée dramatique donnée par des ama-
teurs quiaccompagnera un corps de
musique d'Ottawa, :

Voici les noms des membres du ¢o-
mité organisateur
M. G. A. Dugal, président, M.|

Dowdx, sécrétaire. |
MM. 8. Deswrmeaux, J. Larocque,

O. Duoust, J. Lacombe, N. Larose, (. .
Dnoust, F. Chénier, J. Lapointe, N.
Pagé, F. Bauine, A. Foubert, J. B.

: Moileau, J. Allan, etc.

 

-— -> > ——

Ce matin 12 voitures chargées de
monde d'Ottawa sont passées à Hull, |

“supérienre qui alors se détériore.

: venir cette détérioration dela sur
| face c'est de recouvrir le tas de foin

cette paille qu'on donne en litière,; , . .
; dès qu’on n'a plus à ernindre la for.
; mentation.

Ln toiture de ln grange exerce

| Spreotateur,

NL {eité de Hull, dans la dite province, Al
On trouve quelquefois dans los | phonse Lemieux, de la ville de Québre

fenils du foin moist. mais la
simple observation nous prouve que
cest seulement dans les endroits où
Le tassement n'a pri nvoir Feu, com-
me dans des angeles des murs où sous
Jos picces de charpente. que le foin

tés. Ajoutons que dans les fenils, la
surface du tas de foin est générale-
ment plus en mioïns gâtée : cette
circoustance s'explique aisément et
tient à Ce que les vapours qui sor-
tent de La masse, se condensent au
contact de Pair, restent à la partie

Le moyen le plus simple de pré-

placé au-dessous, On peut relever

Aussi sur la conservation du foin ‘; Le ;; Ammédintement placé au dessous,
; À l'occasion de cette bénédiction par une influence quon ne saurnit nier

et qui dépend du matériel de cons-
truction. C’est ainsi qu'un toit en
chaume est préférable à un toit enbardesux pour la conservation du
fourrage : cela tient À ce que lu
paille est bien plus mauvais condue
teur «de la chaleur que les autres
matériaux.

H, DEPARVILLE

A vendre, situés sur la rue Welling:ton près de la rue du Lac%prds de la ruePrincipale, propriéts de M. H. C. Monck,S'adresser à N. Pagé au burcau du

lus; ; ;plus ; Robert Hargrave Martin, de la cité de

 

dans la dite Province, gentilhomme et

New York dans l'état de New York un
des Frats des Etats Unis de l'Améri-
que, gentilhommie, tous excepté le der
nier sont résidents dans le Canada, et

,( la plus grande partie sont sujets de Saperd de sa couleuret de ses proprié- Majesté.

Archibald & Foster,
Procurenry des Requérants.

Montréal, 17 Juillet 1889.

Contrat de Malle
SOUMISSIONS cachetées

   

 

T NES
! 1 adressées au maître Général des
Postes, seront reçues à Ottawa jusqu'à
Midi vendredi, le 7 septembre, 1889,
pour le transport des malles de an Ma.
Jesté d'après un projet de contrat pour
quatre ans, A trois fois par semaine,
aller ct retour entre Jockvale cot
Ottawa et ce, à conunencer du ler
Octobre prochain.

Des avis imprimés contenant des in-
formations au sujet des conditions du
contrat proposé et des blancs do
forme de soumissions peuvent être
obtenus aux ‘bureaux de Postes de
Merivale, Jockvale et à «e bureau à
Otiawa.

T. P. FRENCH,
Inspecteur des Postus.

Duyreau de l’Inspecteur des T'ostes)
13 Juillet 1889, J
 my ee

Tnecds e€ habiliements n moitie prix, au
magasinde8. F, Bedard
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aura 10'sil"s au dit conseil d'ordon- ‘[AROS

BT CIH.,
MARCHANDS DE

‘Nouveautes’
Br—

D'HABITS FAITS
(01 RUB RDEAU 10

 

 

Actuellement en main un large axsorti-
ment de marchandises de printemps et
d'été de toutes variétés et de tous prix.

LE FEU
Ayant endommagé une forte partie des
warchandises, ils peuventen faire la vente
à des conditions que les autres marchands
ne peuvent offrir

LES CITOYENS DE HULL
Trouveront le département des habits
faits plus complet et plus assorti que ja-
mais. La maison garde un Tailleur

Diplome qui fait à la perfection et en
peu de temps tous les travaux qu'on lui
confie,

Notre waison est trop connue de Hull
pour en dire davantage.

LAROSE& Cie
NO. 101
ue Rideau, Ottawa
PS. Nous payons le billet de re

tour en cher urbain pour tout achat de
22.00 ot plus.

LA STATION DE FEU

On nous informe que la construe-

tion d'une station de feu à Hull, est

renvoyée à plus tard, tout comme Tho

tel

sauraient trop hâter la construction de

de ville, Cependant, nos édiles ne

cet éditice, si nécessaire et si utile, et

nots ne nous expliquons pas le retard

apporté parle conseil, à régler ces

questions importantes.

Si ces retards sont causés par les ta

quineries que, (nous croyons come

beaucoup de personnes lavoir remar-

“qué ) que quelques échevins semblent

-appliquer à se fuire les uns aux au

tres, par de me squines questions dde elo

#r, pourrions nous dire, puisque quel-

ques Unis ne font qu'échanger leurs

vote, en vues d'obtenir quelques fa-

veurs pour leur quartier respectif :

nous ne saurions alors les blamer trop

fortement. Nous aduettons qu'un éch -

viu doit faire pour son quartier autant

qu'il le peut, mais en face de l'intérêt

il

secondaire

géacral de toute la «He, doit faire

disparaitre lintérét d'un

quartier. Et si d'un autre côté, ces re-

tards sont dûs au patronage intéressé

de quelques constructeurs à qui cer

t ins échevins voudraient contier l'ou-

\rage, ils méritent encore plus sévère-

ment le blame et la censure. Un pre-

vhain avenir éclairera peut-être un peu

plus leur conduite sur ces questions.

Nous demandons donc à MM. les
échevins, de considérer immédiatement

et sérieusement cette question qui est

lune utilité trop grande, pour la déci-

der à la légère, et la renvoyer sus cesse

a plus tard.

Article90.
Comme beaucoup de personnes

ont manifesté le désir de prendre

connaissance de l’article 99 de la
charte de la cité de Hull : et comme

peu de gens peuvent se procurer

cette charte, nous croyons rendre

service au public en publiant quel-
‘jues acticles de la charte, qui sont
d'un grand intérêt.

ART. 96—Le dit conseil de ln
cité de Hull aura plein pouvoiret
autorité de faire cles Règlements
ART. 99—Pour forcer tous les
ropriétaires de terrains dans la

dite cité ou les occupants de tels
terrains, d'EGOUTER ou d'élever
tels terrains de manière à ce que
les voisins ne soient incommo-
dés et le santé publique compro-
mise : et dans le cas ol les proprié-
taires de tels terrains] scraient in-
connus ou n'auraient aucun nt
vu représentant dans la dite cité, il

ner Uo ttoment ou l'entivcnent
| den d'4 t rraine où de leu fa
Lelaet froiner à leurs fraia, ni
Wo 1 à Lait ROSOBÉ POS CoOL c°ûS

et enclog, et le dit conseil aura le
méme pouvoir si des propriétaires
ou occupants «le tels terrains sont
trop pauvres pour les égouter, éle-
ver ou clôturer ; ¢t dans tous ces
cas la somme déPensée par le dit
conseil pour améliorer tels terains,
restera appliquée sur tels terrains
par hypothèque spéciale, sujette à
enregistrement.
Tel est l’article 99.

Il énonce d’une manière bien

claire. ce nous semble, la ligae de

conduite que doivent suivre nos
échevins, qui se sont donnés trop
de troubles depuis quelques temps

pour résoudre cette question. La
solution en est pourtant très facile.

Suivons à la lettre le règlement, et

nous nous en trouverons mieux.
--….-

tholiques du comte d'Ottawa

DU 9EXAMEN JUILLET

CERTIFICATS DE CAPACITES ACCORDES

ÉCOLE MODÈLE

Avec grande distinction

DHe Délina Cousineau, de Ia cité
de Hull, anglais et français.

Dlle Margaret Healy, de Buck-
ingham, anglais.

Dlle Amelia Kennedy, Bucking-
han, anglais.

Dile Maud A. Palmer. Bucking-
ham, anglais.

Dile Lillie Ryan. Buckingham,
anglais.

ECOLE ÉLÉMENTAIRE

dree grande distinetion

Mle Catherine FF. Burke, buck-

ingha, anglais,
Dlle Mary Kelleen, Pembroke,

anglais,

Arve distinction

Dille Anastasia Giluwar, Duck-

Ingham, anglais,
Mile Agric Gorman, Ducking

hatin, anglais,
Dlle Mary

ham. anclais,

Dile Ella Melfanl, Buckingham,
anelais,

Dlle Philomène Préjent. Thurso.
anclais et français.

Dile Herminie St, Jacques. Poin-
te a Gatineau, anglais et français.

Ces certificats avant Été preada-

blement revetus du sceau du dépar-
tement de l'Instruction Publique.
ont été reçus par le seerétaire du

Jo Healy. Bucking-

courant, aux personnes qui les ont

méritées.
-> >

ACCIDENT

Un nome Kelly de Buekincham,
s'en allait à Ste Malachie, quand

tout à coup ses chevaux prirent le

mors aux dents. Le malheureux

Kelly tomba à bas de sa voiture et
se Cassa le cou Ba mort fat ins-

tantanée.

>

Accident a Pembroke

Madame Taylor et sa petite fille

de dix ans, Maud. se rendait par le

Pacitique, de Chapleau où elles de-
meurent À Pembroke, pour y visi-
ter des amis Quelques minutes
avant d'arriver à Pembroke, le
serre-frein traversa les chars pour

avertir les passagers qu'ils arri-
vaient à la station. Trois minutes
plus tard le train arrêta sur le
ont à elaire-voie sur la rivière des

Allumettes, atin d'y prendre de

l'eau. Il était alors minuit et cinq
minutes,

Madame Taylor cv sn petite tille
prirent leur baggage ct quand le
train arrêta, elles passèrent nvec
d'autres passagers sur la plate-
forme du char. Se crovant arrivée
À la station la petite fille descendit

du char, main elle fut immédiate-
ment précipitée d'une hauteur de
trente pieds dans ln rivière. La
mère se mit À pousser des cris cié-
chirants. Le train se rendit à la
station, l’on se procura des chalou-

et dans l'e«paco de dix minutes
Fon repécha le corps inanimé de
Venfant. 

Bureau des Examinateurs ea- |

bureau et per lui envoyes le 24°

3

A nbroiw: Gaz. a, avec deux eu
Pi as SUblaw:, ste 4 las Jos Avotto

i eat bien conuu de la police, «stvenu
| s'amuser a Arin à Hull, hier soir.
Au cours d'amusenents queleongus
à l'hôtel Riopelle, Ayotte, fit dispa-
raître de la poche de G , un

rtefeuille contenant 870 et s'en-
ait à Ottawa Gagnon porta

plainte à la police, qui ve mit im-
médistement à la poursuite du vo-
eur.

AYOTTE ARRETE

Ce matin, le constable Daouts ac-
compaynéo des détectifs Flannagan
et Montgomery ont arrêté Ayotte
sur la rue Sussex près de la rue
Murray. I a été conduit au poste
central à Hull où il aura à répondre
devant le Recorder de sa conduite
indigne. Espérons, cette fois, que ce
gibier de prison sern sévèrement
puni ; car c'est un être trés «ange-
reux pour la société.
Un deses complices sera, proln-

; blement arrété cet après-midi
+

Courrier de Ia Police

 
  

Emery Latour, un Sullivan mi-
croscopique, avait ga dans le poignet,
ces jours «derniers. Faisant la ren-
contre de M. Johnny Blais, contre

qui il avait quelques petits griefs,
parait-il, il tenta un assaut brutal
sur lui. Mal lui en prit, car la po-
lice s'en empara et l'obligea de
digérer sa colère dans le secret d’une
cellule. Latour a réslé avec M.
Blais a Famiable.

Joseph Morin, ingurgitait mardi

dernier. Etant bientôt sous l'influ-

ence de certaines vapeurs alcooli-
ques qu'on peut expliquer par des
causes toutes naturelles, 11 se suit à

faire du tapage, et causa un tel dé-

| sordre que la police fut bientôt atti-

|rée sur les lieux. Comme on le pen-
 
se bien, Morin alla cover ses H- |
; queurs dans un endroit spécinle-;
Dent reserve ces fins, 11 a été
* condamné à S5 et les frais.

Petites Notes Locales
__

On a conmencé à réparer la rue
| Principale.  Les légumes sont en abondance

cette année sur les marchés.

Les scieries de Hurdman sont fer
mées pour quelques jours.

Un grand pique-nique aura lieu à
la Petite Ferine prochainement.

Assemblée des membres de la so

ciété St Jean Baptiste, ce soir.

I n'y aura pas de pélérinage a Ste

Anne de Beaupre, cette aunée,

M, George Thomas à refusé La jo
ie somme de de 155 pour sa jument ,
blonde,

-MM. David Major, avocat de i

Montebello ot Fo XO AL Beaudry, avo |

cat de Buckingham étaient a Hull hier,

M. l'avocat Beaudry de Bucking

han a ouvert son bureau d'atfaires dans
le bloc Govette, rue Priucipale.

des
de

PontLa reconstruction du

Chaudières commencera vers le

Xeptembre.

Le cadavre du jeune Laurin, nove
a bronside, il y a quelques jours ua
pits encore été repéché, |

Les travayx exécutés par la vor |
poration ‘ur la rue du Lac, sont
terminés depuis hier,

M. et Madame Jos. Dumont de
Sudbury était de passage a Hull hier,
en route pour Montréal.

M. le Maire d'Orsonneus n fait
printuré sa maison à neuf ces jours der-
niers.

-L'excursion au clair de la lune or-
ganisée par les membres du corps de
musique “ La Lyre Canadienne ” d'Ot-
tawa à cu lieu hier soir sur le vapeur
Empross.

Les dommages cansés ln semaine |
dernière au grand moulin à scie de M. |
E B. Eddy ont été réparés. L'on à pu
aujourd'hui faire fonctionner les scies
qui avaient été arrêtées par suite de
cet accident.

Les citoyens de Hull qui ant pris
part à l'excursion de dimanche sur le
vapeur Æ. (+. Laverdure sont indignds
dela couduite du capitaine à leur
égard. L'on est toujours puni par où
l'on pêche, dit le proverbe.

—-L'Ecku de la (Vatineau fait les dé-
lices des citoyens de la Pointe Gati-
neau. Le dernier numéro cuntient
plusieurs articles très intéressauts.

  

Gatineau était à Hull mcreredi pour
ailuires importantes.

—Plusieurs lect ‘urs du law du comté
mou: vil: amant! ce pate Is liste
des prix distribués par ls suciété d'a
griculture No 1, division B., du bas du
comté, pour la bonne tenus dus terres,
Nous la publierons aussitôt que l'on
voudra bien nous la faire parvenir.

—Plusieurs personnes de Hull, cutre
autres, M. Durucher et quelques mem-
bres du corps de musique,iront chanter
la meme à Waketield, dimanche pro-
chain.

—M. A. McConnell, avocat de Hull,
est parti mardi dernier pour Long
Beach. Il sera absent trois semaines;
et avant de revenir M. McConnell, ira
A Halifax, Nouvelle Ecosse.

--Les quarantes heures ont cu lieu
cette semaine à Perkins Mills ; c'est le
Rev M. Champagne, curé de la Gati-
nesu qui a fait le sermon d'ouverture.

—Le Free l’ress de mardi dernier,
dit qu’un de ses reporters a eu une en-
trevue avec un médecin de Iull au
sujet de l’état sanitaire de la ville. Le
résultat a été excellent et Hull dit-il
est bien protégée contre les épidemies.

—Les moulins Gilmour de Chelsen,
ont été fermés samedi dernier. Ce
manque d'ouvrage, aura pour
d'augmenter le nombre dss travailleurs
dans Ottawa et Hull.

—Le Rev E. Rochon, curé de Pa
pineauville, est parti pour un voyage
de 15 jours dans le bas du Golfe,
Tl est remplacé temporairement parle
Rev M. Guillaume, vicaire de Nt
André.

—H doit y avoir un grand bazar à

 
effet |

|
|

|

i
1

+

Montebello, sous le patronage du Rev. .
i

M. Géguère, curé de la paroisse,

--M. P. T.
signifié au nom de la corporation de la

Desjardins. notaire, à

+

+

i
È
i

Cité de Hull, à M. Théophile Viau, un
de cesser et

les travaux

protét. lui enjoignant
d'arrêter immédiatement
commençés au Inc Flora.

---Nous

majorité
Hull, est

sommmies

des
informés, que la

échevins de la Cité de
décidée d'adopter à la pro-

1

CHEAPSIDE
GRAND ENTREPOT DE

Modes,

Manteaux

et articles de Toilettes

DUPUIS& NOLIN

BuTeinturerie ef Buanderie à Hull
M. It. Gagnon, teinturier, établi à

Ottawa depuis plusicurs années a ou-
vert au No 160 rue Principale bloc
Mouk uno agence de teinturerie et une
buanderie.

Néparage des plumes d’autruche net-
toyige de hardes, lavage. Les ordres
sont livrés à domicile.

Une visite est sollicitée.

I. GAGNON

No 160, rue Principale Hull.

 

Maison a Vendre

No 104 Ruedu Pont Hull

Une maison a 1! étage, No 104 rue
; du Pont, Hull, appartenant à la sue-
cession de Dame Veuve Antoine

Fréchette.

Four conditions, s'adresser à

Wicrtam FRÉCHETTE où à

bh. C

J. N. FORTIN
Marchand de

SIMON, RUE ALMA.

Tabac et Pipes de toutes sortes :

CIGARES DOMESTIQUES ET IMPORTES

Coin des Rues Church es Main, Hull 2.0
Bonbons, Coutfiscries, articles de fan-

“taisie, créme à la ace, huîtres, ete. ete,
chaine séance du conseil, un réglement .
basé sur l'article 99, pourl'égoûttement
du lac Flora et de ses alentours.

—-H va eu hier soir, un grand
parti de creme ala glace à Eddyville,
au profit de l’église protestante de
l'endroit. Le corps de musique de
Hull, à prêté son généreux concours,

--Plusieurs résidents de la

Inkerman se plaignent de la mauvaise

odeur répandue dans la localité, prove

nant de abattoir, ot demandent une

visite du président du bureau de santé

qui doit faite observer le

Le conseil devrait fin à
état de choses.

mettre cet

Le nonumé Lacelle qui a été con-

: dunne l'autre jour pour ivresse ot va
: gabondage, et dont de none paru dans

- .

notre Journal, n'est pas M LR.
Lacele le populaire hôtalier et propric

taire de l’'Augeriean House, rue Prin

cipale, L'individu en question se

nomme David Lavelle #t n'a aueune

relation de familie ace M JB.

Lavetle,

Beaucoup de personnes ont du

! remrarquer UN empresséracnt géneral au-

tour d'une voiture qui se tient depuis

quelques soirs au coin des rues du Pont

ot Principale. Pour attirer ainsi tout le
inonde, 11 faut qu'il y
ait une cause remarquable © eur 17 sn
jou d'effet NOLIN Cet fine

nécessairement

“et nous exqdi

; quonx ce rassemblement puer be présence
iLdu célèbre docteur M.

Wood qui vend des remèdes que si

science Jui a fait découvrir pour la cud.

| rison de toutes sortes de mnaladies. Son

remède principal et merveilleux, patte

rue

réglement ‘
| passé il y a quelques temps à ee sujet.

bien son none: 1 s'appelle le Bowne|
Seameritair,
Que In population de Hull ne Tou-

blie pas, Ia santé pour tous sera pens
dant quelques soirs encore au coin de -
la rue du Pont et de la rue Principale.
 TIT—— TYRFP =

LE “SPECTATEUR”

N. PAGE & Cie- - Editeurs

BUREAUX ET ATELIERS
NO. 154, RUE PRINCIPALE,

Journal publié tes Mardiset Vendredis dans )'in-
terét dee populations ouvrières et Agricoles du dis-
trict d'Ottawn.

ABONNEMENT
Hull et Ottawa: Unan 83.00
6 i Six mots... Co 0e

Montréal et Québec: Lian PS eeve D = muts. Ce 1.00
Tous autres endraite: Un an 1.00

 

ANNONCKS [ mesure nonpar edt |

Première insertion... 10 «ts la ligne
Insertions eubaéquentes | cts la ligne
Une fois par semaine cte la ligue

Toutes les correspondanecs doivent dre adressées
comme suit :

LE SPECTATEUR,
P. 0. Bolte &1 Hull, Cond 1°

|

|

 

N. B. Une mazuitique salle de Billards
est attachée à l'établissement,

 

 

ES SOUMISSIoNs cavhetées,|
.

au soussigné et

publies, 7 seront reçues jusqu'a
DIEEDI 2 AOÛT prochetin, pont Pape

provisionnenent de charbon pour tous

ou aucun des édiives pubdies du |
Dominion

Des spécifications, des formules de
souissions et tous les renselmements
nécessaires peuvent étre obtenus à ce
département mardi. le 9
Juitier.

le if Apres

Len soumiissionnaires doivent ren

SOUSTOTS Te trond

pres fads

Sees

dre avis que les

pa comsiderées ~1 elles He sont

tes sûr les forautes fournies of

des véritables signatures

Chaque soumissions devra re
acompagnee d'un cheque de banque

mainis-

publipour le tuou-
Gant07 parer eut du total de ta sou
tilssIon, lequel seen contisqué si le

eee pte à Vordre de Phoqeorable

tre des travaux

SH
native refuse de consentir à un cone
trat quand>ern appelé à le faire. où
sSilne complete l'ouvrage entrepris. Si
le <onmiission n'est pas acceptée, 1
cheque sera remis.

Le du partencntne Sengage pas à
accepter da pus
SOUTNIssiONs.

basse nt aucune des

l'ar ordre,

À. GoOBEIL,

Secrétaire,

Ministère des Travaux Publics

Ottawa, 3 aide (SSH, !

Etienne Lamarre
Kpicier-

No 181 Ruc Browory, Hull.

Groceries,

Pros isions,

Légumes.

DE PREMIELE QUALITÉ, «& «
A BON MARCHE

Une visite est sollicitée.

Et. Lamarre.

ON DEMANDE
Un aalliciteur d'annonces et d'im-

pressions, capable d'aider à adminis
tration et à la rédaction.

S'adresser à

N. PAGK,
Duroau du « Npectatour. ”

ah

iutressées

marquées à l'endos:
Nourtissions pour le charbon, édifices

VEN

= | wacions compétents.

 

No. 15.3 RUK PRINCIPALE, HULL

Notaire

No 139 KUK PRINCIPALE, HULL
lai

J. BE. BEAUSET,
Avocat

ONTARIO ct QUEBEC

Hull, 156 Kuc Main. Ouawa, 25 Sparks

C. B. MAJOR,
Avocat

No. 141, Rue Principale, Hull, P. Q.
Tr —

@G. JF. Inbelle

Muisaier, €. N

141 rue Principale Hull, P. Q

Boîte 116 Bureau de l'uste.
— ——mp

Coin des Ruos Main et du Poat
Si vous voulez avoir

 

  Un bel et bou Habillement coupe ga-
rantie et flui parfait

Allez Chez

I. F. BEDARD|

Lu départemeut des modes est au com-
| plet. Les dames rout spécialement in-
i vitées à vunir le visiter,

H. F. BEDARD,
; Coin des Rues Main et du l’ont, Hall.
| — — —— =

Librairie Ste. Anne
NO. 106 RUE MAIN, HULL, P. Q.

Toujours en mains tn assortiment co-‘u-
plet de papeterie, livres, articles de bu-
reaux, images, jouets, articles de fantai-
sie, laitages, patrons, présents de nuces
livres de modes, ete, ete, ete. ’

Les prix sout plus bas que chez n’ime-
porte quel autre marchand,

Une visite est sollicitée,

DÎle. ELEONORE SEGUIN,
Proprietaire.

 

 

Camille Parent
MARCHAND DE CHAUSSURES

de Toutes Sortes

pour Sommer, Femmes of Enfanta,
"RI$ ES REDUITS

No. 112. Rue CHURCH. Hull, P. Q.

 

Laines ! Laines ! ! |
Avis cat donné aux fermiers et autres

“ayant de Ja laine 3 faire carder, tiler cte.,
pour échange ou vente,

La Carderie et, Filature
de Huil est maintenant prête pourle tra-
vail de Ta présente saison,

Fa sus de ma ligne cénérale d'affaire,
Jet introduit dans ma filature la cunfee-
tion des

GROS CILAUSSONS de CHANTIERS
Unevisite est respectueusement soili-

cité,

John 1». Fl:anson,
l’ropriétaire .

(00 et 102, Rue Brewery, Hull

A l’létal Populaire
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 NARCISSE BRAULT
Coin des rues du Lac et Victoria
Le public trouvera toutes les viandes

souhaitables: V iaudesfraîcheset fumées,
Saucisses et Doudins, Oeufs, Tégumes
et Provisions, Ta tout de premier choix.

N. D. M. Brault est le fournisseur de
JOE'S PLACE.

PHARMACIE de HOLL
84 Rue Principals 84

COOKE ET HELMER, Prop.
Toujours cu main un vaste aworti-

 

ment do
BROSSES,

PEIGNKS,
EONGES,
OBJETS de TOILKTTES,

| ETC! ETC! | ETC!!!
‘rescriptions préparées par des phar-

|
EZ7 Agences du TELEPHON

la CANADIAN EXPRESSva de
| 8. P. Cooks. RB. A. Holmer.

EFAbonnement a la
i Que tions agricoles
chaque numere,

 

campaguo $1.
traites dans  



 

 

Profitez-e
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Lo corps de musique La Lyre Caus
dionne qui s'est acquis une si gronde

: popularité par l'excellente musique
| qu'elle fait entendre de temps à autre
ne propose de faire une excursion au
clair de lung, joudi prochain, le 25 jujl-
lot. sur lo vapeur Empress. Cotte axcur-
sion promet d'être lu plus attrayante
de ln saison jar son programme qui
cuinprendra entre autres articles un
grand concert vocal et instrumental
pur l'orchestre «t le corps de musique
au complet, et le quatuor Albani.
H cet probable que la Lyre Cuna-

dienne donnera un concert en plein air
mardi soir, sur le pare Major.

—— 011 1 - —

A nos Abonnes

Le journalisme est peut-être lu
métier le plus ingrat qu’il y ait au mondu ; car c’est celui pour lequel on
est le moins retribué. Les abonnés et
les annonceurs dans un journal, ne
sont généralement pas assez exacts
dans Je paiement de lear di

Un journal qui veut vivre, doit
veiller de près à ses affaires. H fait
sa Vie avec de bons écux sonnau*s, biais
il est trop souvent obligé de répèter
le mot du poète : apprirert cart. Qu'ils
sont rares ! ! !

“ Le Spectateur * demande bumble-
ment à ses obligés, de faire bonneti-
qure à ses représentants collecteurs.
Les bons comptes font les bons amis.

>

i'

|

 

 

vis est par le présent donné que les
délais pour lu réception des sou-

missions pour la construction de la
station des pompes et du poste do po
lice ont été étendus jusqu'à midi,

samedi, le troisième jour d'août pro
chain.

Par ordre,

J. O. LAFERRIÈRE
Secrétaire-Trésorier.

Pureau du Sécrétaire-Trésorier )
Rue Albion, Hull 8 juillet 1889. J

 

 

4 priétaires de Poids, Mesures et Ma-

  

IMPRIMERIE

‘Spectateur”
154 RUE PRINCIPALE

matériel complètement neuf,

7 AUX COLONS
Une Grande ] Le — ETUILI,

5 “ gétablievuedesterres neuvesdans les

|

POIDS ET MESURES

i : Teeeten T7 pe4
: comté a Mtawa provincede Quebre | ES MARCHANDS, fabricants et pro- Ayant fait l'acquisition d’un
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MARCHANDISES  SECEES 
pourront s'adresser a l'agent local des

Chéné, résident au village de Chéne-
ville Comté d'Ottawa. Ce monsieur se
fera un grand plaisir de donner tous

les renseignements qui sont en son
pouvoir, atin de faciiteret d'encourauer

tous les colons qui s'udresseront a lui

La Station de Papineauville est la
plus approches du grand chemin qui
conduit à tous les cantons plus tout
mentionnés. On trouvera de tres beaux

lots de terré et de magnitiques pouvoirs
d'eau dans les cantons Gagnon et Le

sage ainsi que les autres cantons wen
tionnés : Les deux tlers des Terres Sone

en bois france: éradide merisier ot beau

coupde codres, La terre se vend à 30cts

nécessaire daus les magasins à Chéné-
ville qui se trouve sur le parcours. La

malle part d'Ottawa où Montréal

terres de la Couronne, M. Hercule | 
|

eles A poser, sont spécialement requis
de lire attentivement les Instructions
suivantes et l'Act- qui y correspond.
1 L'Acte des Poids et des Mesures

ponrvoit à ce qu’une inspection biennale
* de tous les Poids et Mesures soit faite

pour les fins du connucree, aussi bien que
; pour les inspections irrégulières des
| mêmes, qui peuvent Être faites cu tout

Facre et on peut se procurer tout de,

tomp> quand l'Tuspeeteur les juvera né-
Cessaires, ct il impose aussi vue pénalité
sur chaque coumnerçant qu autre per-
sonne qui s'oppose ou empêche un ins
pretenr on son assistant dans l'exécution
die son devoir d'après le dit Acte, où qui
rfu- + d'exicher tous ses Poids «et Me
-ures à l'Ispecton quevrel ilen ct requis
par l'officier Inspecteur.

2 Tout commerçant, manufacturier
«t propriétaire de Poids, Mosures ct du

Machines & poser, on payant de l'argent

choisi tous les caractères les
plus nouveaux, fabriqués dans
es grandes fonderies améri-
caines, nous informons le pu-
blie que nous sommes en me-
sure de faire promptementet
à la satisfaction de ehacun
tous les travaux d’inipression
qu’on voudra bien nous con-
fier.

IMPRESSIONS DE LUNE,

IMPRESSIONS|
[ !

> pour u Papineauville, se rend | aux Inspecteur ou aux assistant Ins DE COMMERCE,
$y — le même soir, | peeteurs de Poids et Mesures pour le
{ ; crez 2e0 droit du véritication, ot muetspé

Ly Excursion a Vinton Comte |boeor un certificat original CARTES D'AFFAIRES,
1 de Pontiac | ( Forux O1, ovce les mots Original
2 Jeur le commerçant, 7 Peuprimés conte

| f F Bedard |ontête ) bien renqli ct extompillé, ot TÉTES DE COMPTE
Ou veria chers aise autre colonne, ; aussi de s'assurer cu même temps si les

if 8 2 l'annonce J'uis Dremière «xcarsion,  ostampilles annexées à tel certificat re-
| présentent crtennf eu valeur le mon-

  

 

“COIN DES. RUES

PRINCIPALE

ET DU PONT

0, 15 of 20 par con

D’ESGOMPTE

organisées pas M. l'alihs Ferreri de
Vinton,

Cette excursion ost faite pour
une bonne couvre, et comme toute

ragée : C'est pour venir en aide à Ja
construction d'une église catholique
a Vinton,

Mads outre la satisfaction d'avoir
contribué à une bonne œuvreil sera
bien permis de satisfaire des goûts
plus humaines : ét une des grandes
attractions de l'exeursion, à Vinton,
sera sans contredit le grand pique-
nique de deux jours. qui aura lieu
le mardi et mercredi, 30 et 41 juil-
let.
À ce pique-nique, il y aura les

Jeux les plus amusants, des courses
intéressantes en chaloupe, en yatch
en canot, À la nage, ete. Mais le clon
du pique-nique, sera de grandes
courses au trot: auxquelles, des trot-

Lonne œuvre ell doit être encou- :

tant payé cn arcent comptant. Les
commerçants sent priés du se rappeler
que les cortifieats de vérifications ne mont
C'aneuge voler à moins que les estam-
pilles représentant i- montant entier
des droits n'y soient annexécs,

3. Les propriétaires ou porteurs de
ews certificats officiels sont spécialement
requis de les gander soigneusement
pendant deux ans, et pour les conserver
un bonne ordre il serait désirable qu'ils
les affichassent dans leurs places d'affaires
de la même manière que pour les certi-
ficats de liceuses ; car il est parfaitement
compris que tous les commerçants qui
sont incapables de produire leurs certi-
ticats bien et dûment cstampillés,
lorsqu'ils en sont requis par l'Inspecteur
ou l'Aseistant Tuspecteur, peuvent, cn
toute probabilité avoir à payer de nou-
veau les droits de vérification.

F. MIALL,

Commissaire.

 

BLANCS DE COMPTE,

LETTRES FUNÉRAIRES,

CARTES DE VISITE,

PANCARTES,

BLANCS DE COUR, ETC.

Execution Parfaite
Prix Reduits14 pr teurs bien connus prendront put. Département du Revenu de l'Iutérieur.

4 C'est do plus yn avantage pour nos Ottawa, 15 avrii 1889.
amateurs de chasse et de pêche. Ils —_—

+ pourront aller choisir un bon eu-
42 droit, dans ces lieux qui foisonnent VY isi i; , A . . encz visiter notre établis-

de gibiers, pour établir le siège de Ma loire Dumontier
i leur campement d’automnne. L'har- 8 semont o donnez vos com-
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Sur toutes les Marchandises

POUR UN MOIS
SEULEMENT

monieux corps «le musique “La lyre
Canadienne” accompagnera les

| excursionistos,
“eeQu'on s’y rendre nombreux !

 

L'adaginistration de notre journni ne

serm responsable d'ancun compte con-

traced cnt von nom À moins d'ne erdre

sgné par le directear.

L'ndminintration Be reconnaiira ane

cun recu donné on nes nom à moine que
tels reuns noient donnés par nes collec
teurs autorisn

L'ADULNISTRATION.  
MARCHAND DE GLACE

No 46 Rue Pitt Coin deda Rue Ravine
HULL,

Aussi,—Crande Voiture pour Démé-
nagement.
 

Parent et Varin
PEINTRES et DECORATEURS

De maisons et d'enseignes, décurateurs,
tapissiers, imitateurs, ctc, etc.

No 80. Rue Britannia, Hall.

Les soussignés désirent annoncer au
public de Hull et des environs qu'ils
sont prêts à cxécuter toutes les com
mandes quo l’on voudra bien leur oun

Prix mudéréa.  NO. 154

RUE PRINCIPALE,
HULL. VENEZ VOIR ? VENEZ VOIR ? ve

& p PELLETI E MARCHANDISES D'ÊTE : Grenadines de toutes nuances 10 cts la verge; Coton ear
< CG c - 9 reautes 6 ets Endicunes, 3 cts, Etoffes, assortiment special dans tous les prix 657 RUE SUSSEX OTTAWA,

» ag 


